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Omme il p’eft pas peflile gue ceq vivient Letire Cire
de fe pafler 2 1’égsrd de Mr, le Piisce de culaire Au
Cellamare Ambafladeur du Roid'Bfpagne prés Regenr an
de Sa Majefté, n’excite P'atzention du public, [pmdfm
Mr. le Reocn: a jugcn pxonos defaire impri- ¢on ) [pirazion
mer les !cttrcs qui oot dor xu: lieu aux refolu- du Prince 4z
tions que le Roy a Pnus a ~crcgard Ces let- Czlamare,
tres lont figaées par cet Ambafladeur, & écrites
entserement & f{aps chiffiz de (a2 main.
S. A R. m’ordonne, Monfienr, de vous en
envoyer des exempliiress  Leur fimple leCu-
te fuffira pour faire consoiree que cer Am-
baffadeur abafant du cara&zere public done il
eft revéru , travailioit depuis losg tems a fe-
duite les Sujets du Roi, & a caufer daassle
Royaume une revo'asion torale  Aprés cerre
preuve de la prévarication de ce Minifire, &
toutes celles qui e trouvenr encore dans les
projets , memoites & inltru@tions qui éroieat
joiats aux mémes Letites, & qu'ii n'elt pas
encore tems Je resdre publics, §. M. auroit
pé jultement le regarder comme abfelumeae
déchili des p'ctomr;v s atrachées au carallere
d’Ambafladeur ; mais elle a voula par lescon«
feils de Mgr. le Duc d'Orleans, donser en cet-
te occafion une mara}\h defa woi:,m.un ,.au{u
bien que des ézards quiclle aura roft,ours poar
1a Perfonne du R‘x G 5 i
coatentée de prend:
neceffaires, rour di
des Miniftres de ce
vié qulelle a mis aupid
un Gentilhomme ordina
obflerver (a conduire, lzcmm nagoer iuf-
qu'a la Frontiere d hlf- ae; & cllea oAd sné
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